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EDITO
Pas de Gloire

sans Sacrifices
L'Homme naît, vit et grandit

dans une Société. Celle-ci
l'ayant vu naitre, la forme, la façon-
ne, l'éduque et l'éprouve.

Si la souffrance sous diverses for-
mes est inhérente à l'existence
humaine, il faut tout de même recon-
naitre que les formes de souffrances
proviennent, la plupart du temps, de
nos semblables, de nos prochains.

L'Homme, pour ceux qui le sont à
dessein et s'en réjouissent malheu-
reusement, s'illustre parfois, ou très
souvent, c'est selon, dans une
méchanceté fortuite vis-à-vis de son
semblable. On prend naturellement
plaisir à être objet de chute pour son
prochain. On s'y plait.

Poser sur le chemin d'autrui ou
s'évertuer à le salir, à le vilipender, à
lui nuire, est devenu, très malheureu-
sement, le sport favori de moult per-
sonnes. Faire du mal à son prochain,
c'est comme gagner une médaille aux
Jeux Olympiques. Tous les coups bas
sont donc permis.

Cependant, ce que le méchant, le
mesquin, le perfide oublie générale-
ment, c'est justement que la roue
tourne. Le Pavé mosaïque est plein
de sens. C'est un symbole. Il existe
toujours quelque part un être qui
semble différent et appréciera les
choses autrement. C'est en ce
moment, justement, que l'expression
" Pas de gloire sans Sacrifices " trou-
ve sa pleine et juste définition.

Pensant faire du mal à autrui, c'est
autrement le former, lui donner les
outils nécessaires pour son dévelop-
pement, son épanouissement person-
nel, pour le bien  de l'Humanité.

Le travail sur soi devient donc un
impératif, même en temps de souf-
france et d'épreuves multiformes.

En travaillant sur soi, on s'amélio-
re et on améliore tout autour de soi.
Après le moi, que je suis, le véritable
travail est également au sein de la
cellule familiale. Dans nos entrepri-
ses et sur nos lieux de travail, nous
avons l'impérieux devoir de servir
d'exemple de changement ou d'amé-
lioration. Ainsi donc, nous pourrons,
sans grande difficulté, influencer
l'Humanité.

Le travail sur soi passe également
par le combat des passions qui désho-
norent l'Homme et le rendent si infir-
mes. C'est un exercice fastidieux
auquel je nous invite tous. Nous som-
mes cette Pierre brute que nous
devons  continuellement dégrossir.

Crédo TETTEH

BANQUE MONDIALE / PREMIER RAPPORT BUSINESS READY 2024 :

Le premier rapport
Business Ready 2024 (B-

READY 2024) de la Banque
mondiale a été l'objet d'un ate-
lier de présentation ce lundi à
Lomé, en présence des repré-
sentants du secteur, les parte-
naires techniques et financiers
et les acteurs des médias.

Le rapport  B-READY de la
Banque mondiale, évaluant l'en-
vironnement économique des
entreprises en remplacement du
rapport Doing Business, s'arti-
cule autour de  trois piliers, à
savoir : le cadre règlementaire,
les services publics et l'efficaci-
té opérationnelle.

Cette évaluation du B-
READY porte  sur 10 indica-
teurs essentiels liés au cycle de
vie des entreprises, notamment
la création d'entreprises, l'em-
placement des entreprises, les
services d'utilité publique, la
main d'œuvre, les services
financiers, le commerce interna-
tional, la fiscalité, le règlement
des litiges, la concurrence sur le
marché et l'insolvabilité de l'en-
treprise.

L'atelier de présentation du
premier rapport Business Ready
2024 (B-READY) a été dirigé
par Dr Sandra Ablamba
Johnson, Ministre-Secrétaire
général de la Présidence de la
République. Elle avait à ses
côtés, le Représentant de la
Société financière internationale
(SFI), monsieur Bleziri
Christopher, la ministre du
Commerce Kayi Mivedor, le
président du Patronat togolais,
Laurent Tamegnon.

Il faut noter que le Togo se
distingue particulièrement dans
le pilier " cadre réglementaire "
du rapport B-READY 2024, se
classant deuxième en Afrique
subsaharienne, ce qui témoigne
des efforts continus pour créer
un environnement favorable aux
affaires. 

Parmi les indicateurs évalués,
le Togo se distingue particulière-
ment dans la " création d'entre-
prises " où il est classé troisième
en Afrique subsaharienne. 

" Cette performance est le
fruit des réformes, comme la
digitalisation des formalités de
création d'entreprise. Le délai de
création d'entreprise est désor-
mais seulement de quatre heures
au Togo. Ces réformes ont per-
mis d'améliorer la qualité des
réglementations, tout en facili-
tant et accélérant les procédures
administratives pour la création
d'entreprises domestiques et
étrangères " a souligné Dr
Sandra Ablamba Johnson. 

Notre pays le Togo s'illustre
dans l'indicateur " emplacement
des entreprises " où il est troisiè-
me en Afrique subsaharienne.
Les réformes, comme la digitali-
sation du processus de délivran-
ce de permis de construire ou
l'amélioration du contrôle de la
qualité des bâtiments, ont facili-
té les démarches des entreprises
pour établir un lieu d'activité
commercial, transférer les pro-
priétés, ou construire. 

Précisons que les réformes,
comme celle de la digitalisation
des formalités de demande de
nouvelle connexion d'électricité
et d'eau, ont permis au Togo
d'être classé quatrième en

Afrique subsaharienne en " ser-
vices d'utilité publique ". Cela
reflète la qualité et l'efficacité
des réglementations relatives à
la fourniture d'électricité, d'eau
et d'internet, contribuant ainsi à
un environnement plus favora-
ble pour les entreprises.

Faut-il le rappeler, à la faveur
des efforts et de l'efficacité des
réformes réalisées ces dernières
années par le Gouvernement
sous l'impulsion du Président de

la République, Faure E. GNAS-
SINGBE, le Togo s'est forte-
ment distingué au classement
des évaluations internationales,
en particulier sur les questions
relatives à la gouvernance éco-
nomique, entre autres, le rapport
Doing Business, l'évaluation des
politiques et institutions natio-
nales pour l'Afrique (CPIA), et
le rapport Women Business and
Law.

Toutes les performances réali-
sées par le Togo témoignent de
son ambition à renforcer sa
compétitivité et à favoriser un
modèle de développement ambi-
tieux et toujours plus inclusif. 

Des défis persistent tout de
même

Le gouvernement, sous le
leadership du Chef de l'État, est
résolu à surmonter ces obstacles,
et des réformes sont en cours.

Leur achèvement permettra d'a-
méliorer significativement les
scores du Togo sur ces différents
indicateurs et de poursuivre
notre bonne trajectoire de déve-
loppement. Ainsi donc, l'on peut
affirmer que les résultats de ce
premier rapport B-READY ne
sont que le début d'une série de
performances excellentes, mar-
quant la progression toujours
plus importante du Togo dans le
classement B-READY. 

Néanmoins, et grâce à la mise
en œuvre des réformes auda-
cieuses , le Togo a réalisé, à ce
jour, des performances remar-
quables, hissant le pays au pre-
mier rang en Afrique de l'Ouest
et au troisième rang en Afrique
subsaharienne.

Le Togo fait partie des 50 pre-
mières économies couvertes par
la première édition pilote du
rapport B-READY, publiée le 03
Octobre 2024. Parmi les autres
économies subsahariennes
incluses dans la première édition
pilote du rapport B-READY,
figurent le Botswana, la Côte
d'Ivoire, la Gambie, le Ghana, le
Lesotho, Madagascar, la
République centrafricaine, le
Rwanda, les Seychelles, la
Sierra Léone, la Tanzanie et le
Tchad.

Crédo TETTEH

TOGO, ATTRACTIVITE ET COMPETITIVITE

La table d’honneur; au milieu, la Ministre-SG de la Présidence, Gouverneur de la Banque mondiale pour le Togo

Une vue de l’assistance lors de la rencontre

Les ministre Mivedor et Sandra Ablamba Johnson



Al'Assemblée nationale,
c'est la session budgétai-

re qui s'est ouverte depuis le 1er
Octobre dernier. Cette session,
qui s'achèvera à fin décembre,
permet aux députés d'étudier le
budget de l'Etat confectionné
par le gouvernement pour l'an-
née 2025. D'ailleurs, les repré-
sentants du peuple ont suivi des
séminaires à propos, encore que
le régime parlementaire, dans
lequel évolue le pays depuis l'a-
doption de la nouvelle constitu-
tion du 6 Mai, change la donne
pour les parlementaires. 

Pour Kodjo Adédzé, le
Président de l'Assemblée natio-
nale, en adoptant le modèle de
régime parlementaire, le Togo a
fait un choix, celui de l'anticipa-
tion plutôt que de la réaction, le
choix de la lucidité contre la
tentation de la facilité, le choix
de la maîtrise de son destin, plu-
tôt que la soumission à la pres-
sion de l'actualité. 

" Faire ce choix, c'est confor-
ter la vitalité de notre démocra-
tie en l'aidant tenir ses promes-
ses, promesses d'un avenir pour
notre jeunesse que nous aimons,
d'une société plus solidaire pour
l'autonomisation des femmes,
d'une gouvernance plus partici-
pative pour nos concitoyens, des

pouvoirs publics plus représen-
tatifs qui, ensemble, fixe les lois
et adopter les politiques garan-
tissant l'état de droit ", a-t-il
déclaré.   

En lien avec ce contexte, lors
du séminaire, les députés ont
donc été briffés sur le rôle tradi-
tionnel du député, de fabrication
des lois et de contrôle de l'action
gouvernementale avec un
accent sur le dépôt des projets et
propositions de loi, la procédure
législative, la promulgation des
lois, les questions écrites, d'ac-
tualité, orales, les interpella-
tions, la communication du gou-
vernement, les commissions
d'enquête et les missions d'in-
formation.

Ces députés, élus le 29 Avril
2024, ont été informés des nou-
veaux paradigmes du renouveau
politico-juridique de la cinquiè-
me République. " Au cours de
cette formation, plusieurs
modules ont été développés
dans une ambiance conviviale et
interactive qui a amené les par-
ticipants à s'imprégner des
contours, des subtilités, des
méandres du régime parlemen-
taire, tels l'origine du parlement;
le parlement, clé de voute de la
démocratie parlementaire, l'his-
torique des révisions constitu-
tionnelles au Togo, le rôle tradi-
tionnel du député, le rôle du
député dans la mobilisation et
l'allocation des ressources

publiques, la présentation des
grands traits de la Constitution
de la Ve République ", fait-on
savoir du côté de l'Assemblée.

Pour cette nouvelle législatu-
re issue des élections du 29
Avril 2024, le Président de l'ins-
titution a indiqué que lui et ses
collègues seront plus à l'écoute
des citoyens. Pour lui, les dépu-
tés de cette première législature
de la 5è république doivent être
des hommes et des femmes qui
travaillent d'arrache-pied pour
mieux se comprendre, des hom-
mes et des femmes qui se
relaient pour que la production
législative change la vie des
populations, des hommes et des
femmes qui ont, chevillés au
corps, l'idée que leur action
compte dans la République et
que la nation togolaise les regar-
de. 

" La représentation nationale
porte l'espérance que la démo-
cratie réponde réellement aux
préoccupations des populations
et contribuer efficacement à
résoudre de façon durable, les
problèmes sociétaux, auxquel-
les sont confrontées les gouver-
nements, il incombe donc au
Parlement d'adapter les lois aux
besoins et aux circonstances
mutationnelles de hommes et

femmes du pays ", a dit Kodjo
Adédzé, le président de
l'Assemblée nationale. Il a ajou-
té qu'en tant qu'institution char-
gée de contrôler l'action du gou-
vernement, il appartient aux
députés de veiller à ce que l'exé-
cutif rendent régulièrement
compte au peuple.

La rentrée parlementaire
délocalisée dans la ville de Kara
a vu la présence de Adama
Bictogo, Président de
l'Assemblée nationale de Côte
d'Ivoire et Louis Gbèhounou
Vlavonou, Président de
l'Assemblée nationale du Bénin.
Ils étaient à la tête des déléga-
tions respectives de l'Assemblée
de leur pays. L'ivoirien s'est
félicité des récentes réformes au
Togo, notamment l'adoption de
la nouvelle Constitution de mai
2024, qui renforce le rôle du
Parlement dans le système insti-
tutionnel, consolidant ainsi la
démocratie et l'État de droit.
Quant au Béninois, il a encoura-
gé les députés à travailler en
bonne intelligence pour incarner
et illustrer le laboratoire de la
démocratie en Afrique, faire
prévaloir la concertation et de la
consultation afin de maintenir
l'harmonie au service exclusif
de la population.

3Actualité LE MÉDIUM 
N° 0626 DU 08 AU 14 OCTOBRE 2024

lemedium2013@yahoo.fr

Adédzé Kodzo, Président de l’Assemblée nationale

ASSEMBLEE NATIONALE - DEUXIEME SESSION: 

PLACE À L'ÉTUDE DU BUDGET 2025

ParAli SAMBA

TOGOCOM : 

Togocom l'opérateur glo-
bal de télécommunica-

tions au Togo, est heureux
d'annoncer que toutes les opé-
rations de dépôts sur un comp-
te TMoney chez les PDV et
dans les agences sont gratuits.

Aujourd'hui avec TMoney,
tous les utilisateurs bénéficient
de zéro (0) frais en faisant
leurs dépôts dans tous les
points de vente.

Au Togo, nombreux sont les
citoyens qui préfèrent aujour-
d'hui faire des opérations de
transfert avec les applications
de Mobile Money.  Et en ter-
mes de référence sur tout le
territoire, c'est Togocom qui
fournit les meilleures solutions
Mobile Money. Ces solutions
proposées par TOGOCOM
répondent exactement aux

besoins de ses fidèles clients. 
De plus, contrairement à des

rumeurs relayées sur les
réseaux sociaux, toutes les
opérations de dépôts sur les
comptes TMoney dans les
points de vente sont sans frais.
" Avec TMoney, tous les
dépôts d'argent sur les comptes
sont non seulement gratuits,
mais aussi rapides et sécurisés
", précise Togocom. 

Déposer donc de l'argent sur
son compte TMoney est totale-
ment gratuit, donc à zéro franc.

Aussi, la couverture de son
réseau national permet à plus
de 4 millions d'abonnés de
contrôler leurs opérations et
d'éviter toute erreur lors des
transactions financières. 

La Rédaction

Zéro frais de dépôts chez TMoney
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La mobilisation des ressources
pour le financement des pro-

jets de développement du Togo ;
l'accroissement continue des finan-
cements aux Très petites, Petites et
Moyennes Entreprises (TPME) ; le
développement de modèles finan-
ciers pour la promotion de l'habitat
et la poursuite de la mécanisation
du secteur agricole et l'amélioration
continue de la qualité des produits
et services financiers offerts à la
clientèle, sont les défis qui restent
encore à relever, au regard de l'évo-
lution des besoins en financement
de l'économie, selon le ministre de
l'économie et des finances, Essowè
Barcola. 

Ce constat a été rendu publique
lors de la dernière réunion du
Conseil national de crédit. La mis-
sion du Conseil national du crédit
est d'étudier les conditions de fonc-
tionnement du système bancaire et
financier et d'évaluer les performan-
ces de l'économie.

Le financement de l'économie
et la situation du secteur financier. 

Autrement, il est noté l'accroisse-
ment continu du volume de crédits
octroyé aux opérateurs écono-
miques. En effet, les créances inté-
rieures, c'est-à-dire les financements
accordés au secteur privé et à l'État,
ont crû de 4% en un an à 1.968
milliards à fin juin 2024, après la
hausse de 6% à fin décembre 2023.
Environ 90% de ces financements
sont destinés au secteur privé. 

Par ailleurs, l'analyse des nouvel-
les mises en place de crédit, au cours
des six premiers mois de l'année,
montre l'évolution significative, en

glissement annuel : des crédits
immobiliers, dont le volume a dou-
blé en un an ; de la part des finance-
ments accordés aux TPME, avec
une augmentation de 6 points de
pourcentage en glissement annuel à
41% du total des concours bancaires
; et, enfin, des crédits d'équipement
dont le volume a triplé en un an, en
faveur essentiellement des entrepri-
ses de la Plate-forme Industrielle
d'Adétikopé (PIA). En ce qui
concerne l'assainissement du porte-
feuille de crédit des banques, il est
indiqué un taux brut de dégradation
à 8% à fin juin 2024 contre 9% au
30 juin 2023.

Evolution de l'activité écono-
mique.

Selon le rapport présenté au
CNC, l'économie nationale demeure
résiliente face aux chocs successifs,
notamment sanitaire, géopolitique et
sécuritaire, en liaison avec les réfor-
mes mises en œuvre ces dernières
années, en particulier dans le cadre
de la Feuille de route gouvernemen-
tale, Togo 2025. Les perspectives

sont globalement favorables, avec
l'activité économique qui devrait
s'accélérer cette année, dans un
contexte d'atténuation des tensions
inflationnistes et de maîtrise du taux
d'endettement public. " Le taux de
croissance économique est alors
attendu à 6,6% en 2024, après 6,4%
en 2023 et 5,8% en 2022 ", affirme
le ministre Barcola qui ajoute que
tous les secteurs contribueront à
cette croissance économique, en
particulier le secteur tertiaire qui
demeure le moteur de la croissance
économique. Pour consolider ces
acquis, le Gouvernement poursui-
vra, avec détermination, les réfor-
mes engagées, dans le cadre de la
Feuille de route Gouvernementale
Togo 2025. " Ces réformes
devraient permettre de maintenir
l'environnement macroéconomique
favorable au bon déroulement des
activités du secteur financier ", a-t-il
relevé.

Inclusion financière
En 2023, le taux global d'utilisa-

tion des services financiers s'est

situé à 88%, une croissance d'un
point par rapport au 87% relevé l'an-
née précédente. Au ministère de l'é-
conomie et des finances, on relève
que ce taux maintient le Togo à la
première place au niveau de la sous-
région en matière d'inclusion finan-
cière, tel que relevé lors des ateliers
nationaux de juin 2024 de concerta-
tion dans le cadre des travaux de
révision de la Stratégie Régionale
d'Inclusion Financière. " Je saisis
aussi cette occasion pour inviter les
Présidents de l'APBEF-Togo et de
l'Association Professionnelle des
Systèmes Financiers Décentralisés
du Togo (APSFD-Togo) à travailler
ensemble pour approfondir la colla-
boration entre ces deux secteurs,
afin que l'amélioration de l'inclusion
financière facilite davantage l'accès
au financement pour les TPME, sur-
tout celles qui sont dans les zones
rurales ", a dit le ministre qui félici-
té tous les acteurs, en particulier les
premiers responsables des établisse-
ments de crédit et des institutions de
microfinance pour les bons scores
obtenus.

A cette réunion du CNC, le
ministre de l'économie et des finan-
ces a annoncé la mise en place d'un
comité chargé du pilotage de l'opé-
rationnalisation de l'Observatoire de
la Qualité des Services Financiers
du Togo (OQSF-TG), une institution
qui jouera un rôle important dans le
développement du secteur financier
du pays. Elle assurera, entre autres,
le règlement des différends entre les
assujettis et les consommateurs, la
médiation financière et la promotion
de l'inclusion financière.

Koudjoukabalo

Le ministre de l’Economie et des finances, Georges Barcola

BANQUES : Zozo
PROGRAMME PRESIDENTIEL D'EXCELLENCE (PPE) : LES CANDIDA-
TURES POUR LA 5ÈME PROMOTION OUVERTES

Le Programme présidentiel d'excellence (Ppe) recrute 40 postulats pour le compte
de la cinquième promotion. Les candidatures sont réparties comme suit : 20 étu-
diants inscrits en master et 20 diplômés de Master.
Initié en 2019 dans le but de renforcer l'administration publique togolaise, le
Programme présidentiel d'excellence (Ppe) se veut de former des acteurs clés du
développement du Togo qui, placés dans les institutions gouvernementales, sont
capables de venir en soutien aux ministres et les chefs d'institutions dans la réali-
sation de projets nationaux.
Pour cette cinquième promotion, les candidatures sont ouvertes jusqu'au 16 octob-
re prochain, et permettront de sélectionner 40 postulants (20 étudiants inscrits en
Master et 20 diplômés de Master) qui bénéficieront d'une formation d'excellence
d'une durée de 18 mois.
Ladite formation est axée sur quatre piliers essentiels à savoir : l'acquisition de
compétences professionnelles, l'ouverture au monde, le leadership, et les enjeux
socio-économiques du Togo. A la fin de la formation, les lauréats vont intégrer
l'administration publique pour une durée de trois ans.
Pour cette cinquième promotion, les candidats recherchés, âgés de 28 ans avant le
lancement du Programme pour les étudiants en Master (1 ou 2) et 30 ans pour les
diplômés, doivent être issus des universités publiques, notamment Lomé et Kara,
et de l'Université catholique d'Afrique de l'ouest (Ucao-Togo).
Notons qu'à ce jour, ils sont plus de 100 étudiants, répartis dans quatre cohortes, à
avoir intégrés les institutions gouvernementales.
@macite.tg

TCHILABALO PILANTE, NOUVEAU DIRECTEUR GÉNÉRAL DE
L'INAM

L'Institut national d'assurance maladie (INAM) a un nouveau directeur général.
Justin Tchilabalo Pilante a été nommé à ce poste en fin de semaine dernière par le
conseil d'administration de l'institution. 
Le nouveau manager, qui succède à Myriam Dossou-D'almeida, a une parfaite
connaissance du secteur. Avant sa nomination, il était en charge du département de
l'Assurance maladie universelle à la Caisse nationale de sécurité sociale (CNSS),
déléguée par le gouvernement pour la prise en charge des acteurs du privé. 
Avec ses nouvelles fonctions, Tchilabalo Pilante aura pour mission de poursuivre
les réformes au sein de l'Institut, et d'accélérer la mise en œuvre de l'AMU au pro-
fit des agents publics et assimilés.  
Source : @Republiquetogolaise.com

ÉDUCATION : LA PREMIÈRE PROMOTION D'ÉLÈVES-PROFES-
SEURS CERTIFIÉE
La première cohorte d'élè-
ves-professeurs des Éco-
les normales de formation
des professeurs d'écoles
(ENFPE) a achevé sa for-
mation. Une cérémonie de remise de diplômes a eu lieu samedi 05 octobre dans
les six écoles (Adeta, Dapaong, Mango, Notsè, Sotouboua et Tabligbo) réparties
sur le territoire national.
Au total, 2579 élèves-professeurs d'écoles composent cette vague inaugurale.
Pendant deux ans, ils ont acquis des compétences pédagogiques solides pour
devenir des acteurs clés du système éducatif national. " L'accent a été mis sur le
développement de pratiques pédagogiques innovantes, adaptées aux besoins des
élèves et à la diversité des contextes scolaires ", a précisé le ministère.
Conformément aux engagements, un concours a été lancé le mois dernier pour
faciliter leur intégration dans le corps enseignant.
Pour rappel, une 2ème promotion est actuellement en formation et le recrutement
pour la troisième cuvée a été lancé. Pour l'exécutif, l'ambition est claire : renforcer
durablement le secteur éducatif en formant des enseignants qualifiés capables de
répondre aux défis futurs et d'améliorer la qualité de l'éducation.
Source : @Republiquetogolaise.com

Près de 2000 milliards de financement
de l'économie nationale à fin juin 2024

MISE EN ŒUVRE DU MCC : 
Les projets du secteur numérique discutés
Les projets retenus dans le sec-

teur des TIC, contribueront à
l'amélioration et l'extension de la
connectivité, à la digitalisation des
paiements, et la création d'un hub
d'innovation digitale ; Cela fait pré-
cisément six jours que plusieurs
acteurs du monde de l'Energie se
retrouvaient pour passer en revue les
résultats des différents cabinets qui
ont travaillé dans le cadre de la for-
mulation du programme Compact du
secteur de l'Energie.

A partir de ce 30 Septembre au 02
Octobre 2024, les acteurs du domaine
des Techniques de l'information et de
la Communication (TIC) sont à leur
tour en conclave pour la même cause.

Les deux secteurs, ayant été les
plus prisés dans le choix stratégique
des différents experts, compte tenu
des besoins de développement qui se
posent à notre pays le Togo. Tout
comme l'Energie très indispensable
pour un pays, 

La problématique du développe-
ment par les TIC continue d'alimenter
des controverses. En dépit du contex-
te actuel, marqué par l'utilisation
intensive de l'information dans de
nombreuses activités, l'apport des
TIC dans le développement de
l'Afrique reste encore contesté. Sur le
continent, ces outils sont considérés
par leurs détracteurs, comme un luxe
improductif au regard des priorités
classiques de développement. Tout

comme l'énergie, le Togo a fait d'in-
vestir dans le numérique pour booster
son développement. Dans le cadre de
la mise en œuvre du financement du
MCC, les projets retenus dans le sec-
teur des TIC, devraient contribuer à
l'amélioration et à l'extension de la
connectivité, à la digitalisation des
paiements, et la création d'un hub
d'innovation digitale. 

Une étude en lien avec ces projets
a été faite et présentées la semaine
dernière à Lomé. Elles visent à rele-
ver les faiblesses et à démontrer, à
travers le raisonnement théorique et
des exemples pratiques, que les TIC
sont aujourd'hui un facteur décisif de
développement en Afrique, voire un
préalable à la réalisation de celui-ci.
L'étude s'appuie également sur la
riche littérature portant sur la problé-
matique des TIC au service du déve-
loppement. 

Les résultats de ces études offrent
des perspectives prometteuses pour
renforcer notre secteur numérique et
améliorer l'inclusion financière, à tra-
vers la digitalisation. Les ateliers qui
ont eu lieu la semaine passée ont per-
mis d'examiner les études de faisabi-
lité, menées après un examen appro-
fondi par les experts, les partenaires
et les parties prenantes. La Cellule de
mise en œuvre du Compact du Togo,
ayant la charge de formuler le pro-
gramme, piloté par AKAYA Pbowbié
Tchasso, secrétaire général du minis-
tère de l'économie et des finances, a

travaillé en étroite collaboration
pendant plus d'un an et demi avec
les ministères sectoriels concernés
et les experts de la MCC dans le
cadre de la formulation du pro-
gramme Compact du Togo.

Le Togo, conscient de l'importan-
ce des Techniques de l'Information et
de la Communication (TIC), en a fait
son cheval de bataille, en procédant à
la digitalisation progressive de cer-
tains domaines de l'administration.
L'objectif affiché étant de faire du
numérique, un véritable levier de la
transformation socio-économique du
Togo.

Pour le gouvernement, la digitali-
sation, un levier majeur pour la
modernisation de l'administration
togolaise, en œuvrant au renforce-
ment du lien entre les usagers et les
services publics. " Nous avons digita-
lisé plus d'une vingtaine de processus
administratifs de la vie quotidienne
des populations, entre autres, la
demande de casier judiciaire, de pas-
seport, du duplicata de nationalité, du
permis de construire ", fait-on remar-
quer.

Au Togo, le taux de pénétration de
l'internet fixe et mobile au Togo au
deuxième trimestre 2024 est de
67,95%. Quant au taux de pénétration
de la téléphonie mobile au deuxième
trimestre 2024, il est de 87,5%.

Il est à rappeler que les réformes
audacieuses, mises en œuvre par le
Gouvernement, à travers le leaders-

hip affirmé de Faure Essozimna
GNASSINGBE, Président de la
République, et l'amélioration cons-
tante des indicateurs de performance
qui se rapportent à la bonne gouver-
nance, aux libertés économiques, à
l'investissement dans le capital
humain, etc. ont permis d'améliorer le
climat des affaires au Togo et ont valu
au pays d'être éligible au programme
Compact de la Millennium Challenge
Corporation, MCC. Cette bonne nou-
velle, annoncée au cours du sommet
du Gouvernement Américain avec les
Leaders Africains, le 14 Décembre
2022, a donné le ton à la formulation
du programme Compact du Togo
avec la MCC. Les secteurs de l'éner-
gie et des technologies de l'informa-
tion et de la communication (TIC) ont
été donc identifiés comme prioritai-
res, étant des leviers essentiels pour
transformer l'économie togolaise et
améliorer la qualité de vie des popu-
lations. 

D'ailleurs, Rachel Hampshire,
Directrice pays du Programme
Compact pour le MCC a félicité le
Togo pour sa rapidité dans la formu-
lation du programme et le choix judi-
cieux des secteurs indiqués.

Photo de famille
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L'assistance aux personnes
vulnérables est au cœur de

la gouvernance au Togo. Les
populations de la région des
Savanes, au nord du pays, victimes
des conséquences de la crise sécu-
ritaire, peuvent en témoigner. En
août dernier, elles ont bénéficié
d'une nouvelle opération d'assis-
tance, ceci en marge du très salva-
teur Programme d'urgence pour la
région des Savanes (PURS).

Le PURS a été créé pour renfor-
cer la résilience des populations du
nord du Togo qui subissent les
conséquences de la crise sécuritai-
re. Cette nouvelle phase d'assistan-
ce a ciblé les réfugiés, les déplacés
internes, les populations vulnéra-
bles des communautés d'accueil,
ainsi que les demandeurs d'asile.
Une attention particulière a égale-
ment été accordée aux femmes
enceintes, allaitantes et aux enfants
de moins de deux ans.

Des kits alimentaires distribués
à environ 63 000 personnes

L'opération, organisée par le
ministère de l'Action sociale et
soutenue par le Programme ali-
mentaire mondial (PAM), a touché
environ 63 000 personnes issues de
170 localités, réparties dans les
sept préfectures de la région, soit
plus de 12 000 ménages. Ces kits
alimentaires viennent soulager tant
soit peu ces personnes vulnérables
de la région.

La dernière opération d'assistan-
ce alimentaire, exécutée en mars
2024, a bénéficié à plus de 63 000

personnes, soit 12 688 ménages.
Au total, 959 tonnes de vivres,
d'une valeur de 664 millions de
francs CFA ont été mobilisées.

Autres actions du PURS
Les actions du PURS ne se limi-

tent pas seulement aux distribu-
tions de kits alimentaires. Le pro-
gramme mène également des
actions à fort impact dans des
domaines tels que l'eau potable, l'é-
lectricité, les pistes rurales, etc. Par
exemple, sur le plan de l'électricité,
le gouvernement a procédé en

juillet 2023 au lancement des tra-
vaux d'électrification de 18 locali-
tés de la région. Sur le plan de
l'eau, plusieurs forages ont été
construits.

Par ailleurs, le programme, en
partenariat avec le Fonds d'appui
aux initiatives économiques des
jeunes (Faiej), a fait un don de
matériels agricoles à 384 jeunes
vulnérables. En outre, des subven-
tions pour l'acquisition d'équipe-
ments ont été accordées à 542 opé-
rateurs agricoles.

Les impacts du programme
sont déjà visibles dans la région

Grâce au programme, l'accès à
l'eau a été amélioré dans la région.
Près de 80 000 nouvelles person-
nes ont été touchées, ce qui a fait
progresser le taux de desserte en
milieu rural de 64 % en 2021 à
73,5 % en 2022. Sur le plan de l'é-
nergie, 15 000 ménages supplé-
mentaires ont été raccordés à l'é-
lectricité, faisant passer le taux de
couverture de 22 % en 2021 à 27 %

en 2022.
Dans le secteur agricole, plus de

1 000 hectares de bas-fonds ont été
aménagés. De même, plus de 21
000 tonnes d'engrais vivriers ont
été distribuées aux producteurs.
Des kits d'irrigation leur ont égale-
ment été offerts. Des actions ont
également été menées pour renfor-
cer la connectivité des localités.
Avec les pistes rurales aménagées,
le désenclavement de la région a
été amélioré, facilitant ainsi l'écou-
lement des produits agricoles. Le
réseau des pistes rurales a été amé-
lioré de 15 à 20 %.

Eu égard à ces différents    chif-
fres, on peut affirmer, sans langue
de bois, que le PURS, lancé en
2022, a renforcé la résilience des
populations des Savanes. Lors de
la première année d'exécution du
programme, 50 milliards de francs
CFA ont été dépensés. L'État togo-
lais entend mobiliser un montant
global de 200 milliards de francs
CFA.

Koudjoukabalo

SOCIAL : 63 000 personnes vulnérables assistées dans la région des Savanes

SANTE : UNE FEUILLE DE ROUTE AU TOGO POUR UNE MEILLEURE RIPOSTE AU VIH/SIDA
Le Togo, comme de nombreux

pays en Afrique et dans le
monde, fait face au défi de l'épidé-
mie du VIH/SIDA. Néanmoins, de
vrais progrès significatifs ont été
réalisés au fil des années, grâce à
une combinaison d'efforts. Avec un
engagement toujours renouvelé et
des stratégies de santé publique
pragmatiques, le gouvernement se
positionne très bien pour atteindre
l'objectif ambitieux de taire le
VIH/SIDA à l'horizon 2030,
conformément aux cibles mondia-
les fixées par l'Onusida.

Le Togo, parmi ses actions de
lutte, a adopté l'approche 95-95-95
préconisée par le Programme com-
mun des Nations unies sur le
VIH/SIDA. C'est une stratégie qui
est destinée à garantir que d'ici
2030, 95 % des personnes vivant
avec le VIH connaissent leur statut
sérologique, que 95 % d'entre elles
aient accès à un traitement antiré-
troviral (ARV) et que 95 % des
patients sous traitement aient une
charge virale indétectable. 

Un nouvel instrument impor-
tant pour la riposte

Le pays, dans sa lutte contre le
VIH/SIDA, a commencé par élabo-
rer une feuille de route pour intensi-
fier la riposte d'ici à 2030.
L'initiative est menée par le Conseil
national de lutte contre le SIDA et
les infections sexuellement trans-
missibles (CNLS-IST).

Elle va renforcer le système de
santé et faciliter l'accès continu de
toutes les personnes vivant avec le
VIH (PVVIH) aux services de pré-
vention, de traitement et de soutien.
C'est une feuille qui corrige les
insuffisances existantes pour rendre
plus adaptés et productifs les
moyens utilisés pour réagir contre
la maladie.

Des résultats au bout de l'ef-
fort

La prévalence du VIH/SIDA, qui
est la proportion de personnes
infectées par le VIH au sein d'une

population donnée à une période
précise, est en baisse. Elle était de
2,5 % en 2014. En 2023, le taux de
prévalence est tombé à 1,6 %.
Durant cette période, selon les auto-
rités, 81 % des femmes enceintes et
90 % des personnes vivant avec le
VIH/SIDA ont reçu un traitement
antirétroviral. Sur la période 2010-
2023, le taux de mortalité lié au
VIH/SIDA a drastiquement régres-
sé de 63 %, une évolution louable.

Le dépistage et la prévention
sont de bonnes armes de lutte
contre le SIDA. Selon le
CNLS/IST, en 2022, les services de
prévention ont favorisé le dépistage
de plus de 57 000 personnes. Il a été
remis gratuitement 18 millions de
préservatifs aux adultes qui sont sur

le territoire et le nombre de PVVIH
bénéficiant d'antirétroviraux (ARV)
s'est rehaussé, passant à 86 679.

Accès au traitement, un défi
relevé

L'un des défis majeurs dans la

riposte contre le VIH/SIDA est l'ac-
cès équitable au traitement ARV,
particulièrement dans les zones
rurales où les infrastructures médi-
cales sont parfois insuffisantes. Au
Togo, les ARV sont disponibles gra-

tuitement dans le cadre des pro-
grammes publics. Grâce à la colla-
boration avec des organisations
internationales, il est à noter l'effec-
tivité de la disponibilité des médica-
ments.

Par ailleurs, la lutte contre la
stigmatisation et la discrimination
vis-à-vis des patients est forte au
Togo. Le gouvernement met en
place des campagnes de sensibilisa-
tion afin de lutter contre les idées
reçues et de promouvoir une appro-
che plus inclusive et bienveillante.
Au fur et à mesure que la date
butoir de 2030 approche, le Togo
réalise des progrès tangibles, mais
du chemin reste encore à faire pour
parvenir à l'objectif 95-95-95.

CAS DE CHOLERA DANS LE GOLFE : 

Les bonnes pratiques pour éviter la maladie
Se laver correctement les

mains avec de l'eau et du
savon, surtout après les selles et
avant de marger, bien cuire les
aliments et réchauffer les restes
d'aliments avant de les consom-
mer, bien couvrir les aliments
contre les mouches et la poussiè-
re, voilà quelques conseils que
donne le ministère de la santé et
de l'hygiène publique, face au cas
de choléra qui sévissent dans le
district sanitaire du golfe, région
du Grand Lomé depuis le mois
d'août 2024 et qui ont fait déjà 4
morts. 

" Maladie diarrhéique grave
qui se transmet par voie oro-féca-
le, lors de l'ingestion d'eau ou d'a-
liments souillés, le choléra reste
un problème de santé publique
pour le pays. Une vigilance plus
accrue et l'adoption de certains
comportements sont demandées à
la population afin d'éviter de
contracter la maladie ", indique

Tchin Darré, le ministre de la
Santé. 

Pour éviter la maladie, les
autorités recommandent égale-
ment de laver correctement les
fruits et les légumes avant de les
manger, de boire en tout temps et
en tout lieu de l'eau saine, de dés-
infecter à l'eau de javel ou faire
bouillir les eaux de pluies, de
citerne, de rivière, des marres ou
des étangs avant de les boire ou

de les utiliser, de faire les besoins
et jetez ceux des enfants dans les
latrines, d'éviter de déféquer et de
jeter les ordures à l'air libre. "
Devant une personne présentant
une diarrhée aiguë, liquide et
abondante, accompagnée ou non
de vomissements ou de douleurs
abdominales, amenez-la immé-
diatement au centre de santé le
plus proche pour une prise en
charge rapide et adéquate. Plus tôt

le malade est pris en charge, plus
il a la chance de guérir ", déclare
le ministère de la santé et de l'hy-
giène publique qui compte sur le
civisme de chacun pour l'applica-
tion des mesures préventives.

Face à la situation dans le
Grand Lomé, les autorités ont pris
des dispositions pour la prise en
charge des malades dans des
structures de soins et pour conte-
nir la maladie. 

Il s'agit, entre autres, du renfor-
cement de l'alerte pour la détec-
tion précoce des cas ; de la prise
en charge gratuite des cas ; la sen-
sibilisation de la population sur
les mesures préventives et la
conduite à tenir devant des signes
de suspicion ; le renforcement des
mesures de prévention et contrôle
de l'infection au niveau des com-
munautés ; la désinfection des
sites et des localités concernées et
la distribution gratuite de chlore. 

Koudjoukabalo

Prof Darré Tchin, ministre de la Santé
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Melting-pot

BOA Togo a une fois encore organisé en campa-
gne de don de sang le  samedi 05 Octobre 2024.
Ouvert  au public et en collaboration avec le
CNTS, cette prouesse de BOA Togo vise à renfor-
cer les capacités de plusieurs hôpitaux du pays.

Cette action s'inscrit dans la politique RSE de
BOA-TOGO et réaffirme l'engagement de BOA-
TOGO à être solidaire avec sa communauté. Ce
qui rappelle le cinquième engagement de sa char-
te RSE qui stipule que BOA doit être acteur du

développement humain et territorial.
Il faut préciser que les donneurs ont répondu

comme à l'accoutumé à la sollicitation de BOA
Togo et ceci dans une atmosphère de gaieté.

BOA Togo et son traditionnel don de sang

Lorsque le soleil s'est levé sur nous ce
dimanche matin du 04 Août 2024, on

était loin de savoir que quelque chose de si
grave allait nous arriver. L'on ne pouvait
jamais imaginer que nous allions devenir
orphelin dans cette Eglise famille de Dieu à
Lomé.  L'on ne pouvait jamais imaginer
qu'un fil allait se couper définitivement et que
notre fierté allait s'éteindre.

Et pourtant, ce dimanche matin pour
annoncer ce grand mais triste événement, tout
était calme dans le ciel de Lomé, notre ville
archiépiscopale. L'ambiance était morose
comme si nous étions en période d'harmattan.
Une certaine lourdeur pesait sur la ville, un
calme se faisait sentir même sur nos différen-
tes paroisses.

Et pourtant, la veille, il y'avait eu une
messe d'ordination sacerdotale d'une quinzai-
ne de religieux sans l'ordinaire des lieux,
notre père Archevêque qui crevait silencieuse-
ment sous le poids de cette fichue maladie qui
finira par l'emporter. 

Et soudain, vers 13heures, les premières
terribles informations commencèrent par cir-
culer. De partout, on se précipita pour les véri-
fier avec l'espoir qu'elle sera démentie. 

Quelques instants après, comme en avril
2014 avec Mgr Robert-Casimir DOSSEH-
ANYRON depuis la France et en Janvier
2024 depuis Atakpamé pour Mgr Philippe
Kpodzro, courageusement, Mgr Benoît
Comlan ALOWONOU, Président en exercice
de la CET vint annoncer avec foi et espérance
en la résurrection malgré le désarroi et l'an-
goisse, la terrible nouvelle que nous crai-
gnions : " La Conférence des Evêques du
Togo vient vous annoncer la nouvelle humai-
nement triste et surprenante du rappel à Dieu
de son serviteur, S.E. Mgr Yves-Nicodème
Anani Barrigah-Benissan, Archevêque
Métropolitain de Lomé, ce dimanche 04 aoùt
2024 à l'hôpital DOGTA-LAFIE à Lomé "
écrit Mgr Alowonou très boulversé et
inconsolable. Un véritable coup de tonnerre
dans un ciel serein.

Des gémissements, des pleurs, des lamen-
tations et des questionnements sans réponse
foisonnent de partout. Pourquoi lui ? Qu'est-il

arrivé à notre bien aimé Père Archevêque ?
était-il malade ? De quoi souffrait-il ? Des
questions sans réponses.

Au fond de nos larmes, une principale
question revenait sur toutes les lèvres : Père
bien aimé, comment pouvais-tu ainsi nous
laisser, nous abandonner, nous quitter définiti-
vement sans un seul mot ? sans un seul geste
d'aurevoir ? Nous blâmions le ciel en nous
apitoyant sur notre triste sort. Et puis subite-
ment, nous vint à l'esprit l'évangile de saint
Luc 24, 18-35 qui rapportait l'apparition de
Jésus ressuscité aux deux disciples
d'Emmaüs. Oui, deux mois plus tard après ton
départ de ce monde, nous commençons par
comprendre. Mgr Nicodème nous avait pour-
tant averti qu'il partait.

Ah, bien aimé Père, tu nous avais averti
que tu partais mais incrédules nos cœurs sont
restés fermes au message de ton Souverain
Maître comme nos pères au temps du désert.

Oui, les Adieux, il y en a eu de vous à nous
sans que nous ne nous rendions compte !

En effet, à la rentrée pastorale 2023-2024,
le thème pastoral communiqué était pour la
période 2023 à 2025. Oui, un thème pour
deux années pastorales et cela n'a surpris per-
sonne. Notre Père Archevêque bien aimé, à
l'écoute de son Souverain Maitre et poussé par
l'esprit à son propre insu nous disait qu'il était
en train de partir et l'esprit préparait ainsi le
vide. Intimement uni à son créateur qui nous

savait bientôt orphelins et lui comme un vrai
chef de troupe, un véritable chef de famille,
nous laissait de quoi nous entretenir et vivre.
Mais, nous autres n'avions rien compris car "
Comme nos pères au désert, nos cœurs étaient
fermés " Psaume 94. 

Le 27 Mars 2024, c'était la messe chrisma-
le dans notre archidiocèse.  Nombreux nous
étions venus vivre cette eucharistie et voir le
clergé renouveler ses promesses.
Curieusement, bien aimé Père, tu as fait prési-
der cette historique messe par Mgr Moise
TOUHO, l'évêque du diocèse d'Atakpamé en
ta présence et en compagnie de Mgr Denis 

A l'époque, nous parlions d'amabilité et de
signe d'encouragement à l'endroit de ton jeune
confrère dans l'épiscopat. Poussé par l'esprit
et à son insu, Mgr posait des actes qui aujour-
d'hui peuvent être interprétés comme des
signes précurseurs de la prochaine vacance du
siège archi épiscopal de Lomé. Et comme les
disciples d'Emmaüs, nos yeux et nos cœurs
étaient fermés à tout.

Durant tout le triduum pascal, les célébra-
tions eucharistiques étaient présidées par le
Vicaire Général, l'administrateur de la cathé-
drale. Mais, Mgr pourquoi nos cœurs, nos
yeux et nos oreilles étaient si fermés ? Nous
n'avions même pas constaté ton absence et
nous n'avions pas remarqué que notre bien
aimé Père Archevêque était là sans être là.

Et vinrent les festivités marquant les dix
ans de décès de Mgr Dosseh. 

Lorsqu'en Avril 2024, notre Père
Archevêque n'a pas pu présider les différents
évènements marquant les dix ans de départ
pour les noces éternelles de celui qu'il aimait
appeler :" notre très bien aimé Père
Archevêque Mgr Robert Casimir DOSSEH
ANYRON ", nous ne nous sommes posés
aucune question. Et pourtant, la phase intro-
ductive de la préface du recueil de souvenir
des dix ans de décès de Mgr DOSSEH était
plus qu'une exhortation à l'endroit du peuple "
Souvenez-vous de ceux qui vous ont dirigés,
ils vous ont annoncé la parole de Dieu.
Méditez sur l'aboutissement de la vie qu'ils
ont mené et imitez leur foi " Hébreux 13,7.

La citation de ce passage de la lettre aux
hébreux n'est pas fortuite. On le dirait même

prémonitoire. L'esprit nous parlait certaine-
ment à ton insu et nous autres comme de mau-
vais veilleurs continuons de somnoler ou de
dormir. Oh Père bien aimé, bientôt notre
devoir de prier pour toi, de prier pour ton
repos en Dieu va commencer. Mais le
sachions-nous à l'époque ?

Et puis vint la fête de la pentecôte ;
Père, à la messe habituelle de 06h à la

cathédrale à l'occasion de cette solennité, tu
n'y étais pas. Ce jour-là, ce dimanche de la
Pentecôte date dite de naissance de la Sainte
Eglise Catholique romaine coïncidait avec ton
anniversaire de naissance. Et fort curieuse-
ment, c'est à la messe de 11h généralement
réservée aux enfants que tu es venu prier avec
nous. 

Oui, Père, tu étais là pour parler une der-
nière fois à tes enfants en Eglise. Aujourd'hui,
on dirait que c'était l'image d'un papa donnant
des instructions à ses enfants à la veille d'un
voyage important et qui allait durer. Une fois
encore, nos cœurs endurcis étaient fermés

Puis, vint ce voyage sur les Etats Unis
dans les conditions que nul ne peut décrire ici.

Oui, Père, là encore nos yeux, nos cœurs
et nos oreilles étaient fermés à tout.

Vos différents messages à diverses occa-
sions étaient pour nous des sources d'espéran-
ce, de proximité ; de présence et de réconfort.
On se rappelle particulièrement la joie qui
nous avait animé lorsqu'à la mort du TRP
Pierre Dovi N'Danu, nous avons découvert
l'annonce du décès signée de tes mains. Nous
nous sommes sentis réconfortés et nourris de
l'espoir de te revoir sous peu. 

Oh bien aimé Père, comment pouvions
nous comprendre que bientôt il ne restera que
ces messages en souvenir du temps passé
ensemble et de ce que nous avons ensemble
entrepris. 

On dirait que sans le savoir, Oh bien aimé
Père, tu nous faisais tes adieux, On dirait que
sans le savoir, tu nous as prévenu du vide et
du silence qui depuis deux mois se sont impo-
sés à nous. Mais, nous autres, comme les dis-
ciples d'Emmaüs ne comprenions rien.

Les adieux, tu nous en avais fait.
Seulement, nous n'avons pas su comprendre

On se rappelle la dernière session de la

Conférence des Evêques du Togo. Oh bien
aimé Père, alors que tu étais durement éprou-
vé par la maladie, tu as tenu à y être, certaine-
ment poussé par l'esprit pour dire adieu à tes
bienaimés frères dans l'épiscopat. 

Déjà en octobre 2023, alors beaucoup
dans ton entourage immédiat doutaient de ta
capacité à voyager, Oh bien aimé, tu t'es rendu
à Rome pour la visite ad limina. Certainement
sans le savoir et surtout poussé l'esprit, tu es y
allé dire aurevoir à beaucoup de personnes.
Retourner à Rome, la ville éternelle, la Roma
Amor pour dire aurevoir était vraiment impor-
tant. Et tu l'as fait sans s'en rendre compte.

Comme dirait l'autre, il y eut un matin, il y
eut un soir et cela fait déjà deux mois.

Déjà deux mois que nous nous sommes
réveillés de notre sommeil pour constater que
tu es parti et nous ne te reverrons plus. Déjà
deux mois que faisant souvenir, nous nous
sommes rendus comptes que nos cœurs
étaient bien fermés à tout message que le
Seigneur nous envoyait à travers tes actes, tes
décisions. Oh que c'est triste bien aimé Père !

Désarçonnés et perdus au milieu de nos
lamentations, notre seul message, à toi bien
aimé Père Archevêque, est celui que tu nous
avais laissé il y a quelques années :

" Là où tu vas en quittant ce monde, il n'y
a plus de pleurs, ni larmes, car Dieu lui-même
sera ton bonheur, lui qui t'accueille auprès de
lui. 

Là où tu vas sans rien garder avec toi, rien
ne pourra jamais te manquer car Dieu lui-
même sera ton trésor, lui qui t'accueille auprès
de lui. 

Si ton départ fait saigner nos cœurs, dans
la foi nous gardons l'espérance.

Si ton départ fait saigner nos cœurs, nous
croyons que nous nous reverrons ".

Père, pardonne-nous de n'avoir pas remar-
qué que tu partais, 

Excuse nous d'avoir été si distants et si
insensibles à cette profonde souffrance que tu
endurais. Mais de là-haut, laisse ton cœur te
surprendre en train de nous bénir à nouveau
comme tu le faisais depuis ton siège archi-
épiscopal.

Brave soldat du Christ, repose en paix !!
Gilson Désiré Amenyo PARKOO

Feu Mgr Nicodème Barrigah
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